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Qu’il est loin ce jour de 2013 où François Hollande
était  acclamé  au  Mali  comme  un  général  romain
victorieux, après avoir stoppé et chassé les jihadistes
qui fondaient sur Bamako. La France était alors au faîte
de sa popularité au Sahel. L’Opération Serval fut en
effet un modèle du genre.

Mais des vents contraires n’ont pas tardé à souffler.
Après la Centrafrique, le Mali, le Niger, le Burkina
Faso, le Tchad, la Côte d’Ivoire et le Gabon, c’est au
tour du Sénégal de remercier la France au nom de sa
souveraineté. Nos soldats quittent le pays.

https://resistancerepublicaine.com/wp-content/uploads/2025/07/2275_actu_afp-news_95936dab-b784.webp


Depuis 2022, tout s’est accéléré. Il est clair que les
Russes  ne  sont  pas  étrangers  à  cette  soudaine
francophobie africaine, puisque Macron a fait le choix
irresponsable de la guerre contre la Russie en armant
l’Ukraine.Mais  son  amateurisme  en  Afrique  n’a  rien
arrangé. Son paternalisme, parfois méprisant, et son
arrogance  ont  très  vite  froissé  les  chefs  d’Etat
africains habitués à davantage d’égards de la part de
l’ex-colonisateur.  Bilan  :  la  France  est  chassée  de
toute l’Afrique. Seule subsiste notre base de Djibouti.

https://actu.orange.fr/france/l-armee-francaise-quitte-l
e-senegal-fin-de-sa-presence-permanente-en-afrique-de-l-
ouest-et-centrale-CNT000002jCcuj.html

Quand  nos  colonies  africaines  ont  accédé  à
l’indépendance en 1960, c’est une page de notre longue
histoire en Afrique qui s’est tournée. Mais 65 ans plus
tard, avec le départ de nos soldats qui quittent Dakar,
c’est le livre de la fabuleuse épopée coloniale qui se
referme.

Une  grandiose  page  d’histoire  que  Macron  ose  nommer
« crime contre l’humanité ». Le vrai crime, en réalité,
c’est qu’un chef d’Etat salisse son pays à l’étranger.
Preuve d’une affligeante immaturité.

La grande aventure coloniale de la France a commencé au
XVIe siècle avec l’Amérique du Nord, mais ce n’est qu’en
1850 que Jules Ferry lance la France à la conquête de
l’Afrique  subsaharienne,  également  convoitée  par  les
puissances européennes.

Rappelons que Napoléon se désintéressait totalement du
reste du monde, ne convoitant que l’Europe. Il a vendu
la  gigantesque  Louisiane  aux  Américains,  laquelle
représentait 13 Etats actuels.
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Ceux qui aujourd’hui réécrivent l’histoire avec leurs
lunettes roses mondialistes, en faisant le procès de
tous ces Français qui ont bâti cet immense empire, ne
savent  pas  de  quoi  ils  parlent.  On  ne  réécrit  pas
l’histoire en s’affranchissant du contexte de l’époque.

Tous  nos  explorateurs,  nos  militaires,  nos
administrateurs,  nos  colons,  nos  enseignants,  nos
bâtisseurs, nos missionnaires, nos médecins ont accompli
une tâche inestimable qui mérite le respect, très loin
des  insultes  de  l’inculte  Macron.  Notre  oeuvre
civilisatrice  est  admirable.

Car, nous l’avons déjà dit, en Afrique il n’y avait
aucune écriture. Seule la tradition orale transmettait
les savoirs et l’histoire entre générations. Autant dire
que c’est là un frein monumental au progrès.

Rappelons que les guerres tribales, les épidémies, les
famines,  l’esclavage,  le  cannibalisme  et  même  les
sacrifices humains dans certaines contrées, ravageaient
le continent. Des fléaux que nous avons éradiqués, même
si cette oeuvre civilisatrice s’est parfois accompagnée
d’exactions et de violences comme dans toute conquête.

Certes, l’esclavage n’a pas grandi l’Occident, mais la
traite inter-africaine et la traite arabo-islamique ont
fait tout autant de victimes que la traite atlantique, à
savoir 14 à 15 millions de victimes chacune. Condamner
l’une en ignorant les deux autres ne peut qu’élargir le
fossé entre les communautés qui vivent en France.

On ne revient pas sur le passé. On ne réécrit pas
l’histoire. Tout procès de nos Anciens est aussi stupide
qu’inutile. J’ai eu la chance de vivre en Afrique à
l’époque coloniale et après l’indépendance dans quatre
pays  différents.  J’ai  eu  la  chance  de  parcourir  ce
continent de long en large à titre professionnel. Rien



n’autorise Macron à faire le procès de la colonisation,
qui reste l’une des plus belles pages de notre histoire
de France, mais aussi de l’histoire européenne.

On notera en passant l’hypocrisie des pourfendeurs de la
colonisation, qui font le procès des seuls Européens,
lesquels ont bâti des villes et propulsé l’Afrique dans
le  monde  moderne  avant  de  passer  le  flambeau  aux
Africains, tandis que ces mêmes Fouquier-Tinville se
gardent bien de culpabiliser les Américains, qui ont
liquidé les Indiens et ne sont jamais repartis après la
conquête. Morale à deux vitesses, comme toujours…

Si la colonisation fut un crime contre l’humanité, que
Macron nous dise ce qu’il pense de l’extermination des
Indiens, spoliés à jamais de leurs terres par ses amis
Américains.

Mais aujourd’hui, à l’heure où l’homme blanc est jugé
coupable de tous les maux, à l’heure où nos élites se
présentent la corde au cou tels les bourgeois de Calais
devant les Anglais, à l’heure des génuflexions et des
mea culpa à tout va, la seule question qui vaille est la
suivante :

Fallait-il que les Européens colonisent l’Afrique, ou
bien fallait-il laisser ce continent à l’écart de la
civilisation  ?  Pour  moi,  sans  le  moindre  doute,  la
colonisation reste une admirable mission civilisatrice.
Mais que chacun se fasse son opinion.
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